
Ah ! Pourquoi m'a-elle fait ça ?

   Il est chaud ce pull, c'est un fait, il est bien chaud, idéal pour un hiver rude, enfin,
presque. Je ne sais pas où elle a trouvé cette laine qui me gratte, une laine bien rêche
qui me fait tortiller des épaules à chaque instant, ou alors qui m'oblige à me gratter
fébrilement les bras.
Ah ! Pourquoi m'a-elle fait  ça ?

   Et puis il pèse un âne mort ce truc quand on l'a sur les endosses, c'est plus un pull
c'est une cote de mailles, une fois enfilé, je me fais l'effet d'être un guerrier du moyen
age. Manquerait plus que je parte au lycée chevauchant mon fier destrier. Imaginez
un pull bien droit et qui tombe comme un rideau de fer sur mes hanches.
Ah ! Pourquoi m'a-elle fait ça ?

   Elle a du trouver ses pelotes de laine dans un surplus de l'armée. Si j'en juge par la
couleur, vert et marron, ça fait une superbe tunique bigarrée façon camouflage. Si je
vais en foret, sur qu'on me confondra avec les feuillages, surtout en automne. Mais si
je bouge, gare à moi, les chasseurs pourraient confondre, il y en a qui tirent sur tout
ce qui bouge.
Ah ! Pourquoi m'a-elle fait ça ?!

   Quand elle elle tricotait, je devais être à disposition : «Mets toi là, tourne toi, ne
bouge pas, mais ne bouge pas ! Ce que tu peux être impatient ! Attends encore un
peu, voyons, comment ça tombe dans le dos, ne bouge pas j'te dis ! Ah mais ! Fais
attention, je l'ai juste bâti de façon provisoire, attention quand tu l'enlèves, tu vas tout
m'arracher, attends, je t'aide.
   Ce que j'ai pu souffrir.

Mais pourquoi m'a-elle fait ça ?

   Pour que tu aies chaud les jours de grand froid, c'est sa façon à elle de te protéger,
de prolonger ses bras au delà de cette pièce. Sa façon de repousser les dangers pour
qu'ils ne puissent t'atteindre. Arrête de faire la tronche dans ton pull et dis lui merci !

   Merci maman.
   


